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MES
ETUDES SUR
LA MEMOIRE
MONT PERMIS
. e - DE FAIRE UNE
JE N’Al PAS . DECOUVER-

INFORME - ( 7 Ths
LES MAHR. = '




A SCELLE LE
POUVOIR DE
’ORIGINEL.

ETIL SE
TROUVE,
MON PETIT

ENTRE PHY-
SIQUEMENT EN
CONTACT AVEC
LE DETENTEUR DE
L’ORIGINEL POUR
LE REACTIVER.

POUVOIR
RESTERA
SOUMIS A LA

EN
SOMME,

TUNES VOLONTEDE [ .

QUELA B SON DETEN-
CLEF, LE

DECLEN-

QUELQUUN EN
PHASE AVEC
NOTRE PLAN

DEXTERMINA-

TION DOUCE.

A iLsurrit [
| auw TiTAv WPY)
| DE SANG Ly

CE NEST
PAS TOI
QUI LE CON-
TROLERAS.

TU DOIS
FAIRE EN
SORTE DE
LE CONFIER A
UNE PERSON-
NE DE CON-

IL EXISTE
UN MOYEN DE
ROMPRE LE
'PACTE DE NON-
AGRESSION’
PAR LEQUEL LE
ROI FRITZ...

QUE
TOI SEUL
ES CAPA-
BLE DE LE
METTRE EN
\  cuvRe.




TU SAURAS
TROUVER LA
PERSONNE
ADEQUATE.

JE
NE MEN
FAIS PAS
POUR

ET PUIS,
N'OUBLIE PAS
QUE JE SERAI

TOUJOURS
AVEC TOI..
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NOUS DEVONS
RESTER SOUDES
ET ATTENDRE LE

MOMENT PRO-

PICE POUR LES

RENVERSER

MAIS LES
HOMMES
QUE LEUR
POUVOIR
REND

ILS
NOUS ONT
ARRACHE
NOTRE
PATRIE

N'AVONS
PAS DIT
NOTRE
DERNIER

!

POUR
CELA,
NOUS

RECOUR-

RONS AUX

TITANS
r

SONT PAS
EUX QUi
SONT A
BLAMER...




IL IGNORE
LUI-MEME
COMMENT
L A OB-
TENU...

MAIS
APPAREM-
MENT, LA CLEF
DU MYSTERE SE
TROUVERAIT
DANS LE SOUS-

SOL DE LA MAISON =%y

OU iL A GRANDI,

DANS LE DISTRICT
DE SHGAN- A
SHINA.

ETAIT

MEDECIN.

O,
CEST
LUI QU

DETIENT
LE TITAN
ORIGINEL.

TOUuT
CE QUON
SAIT, CEST
QUIL EST
PORTE
DISPA-




L AVAIT
DONC
SURVECU...

G / .-x,-'.:*l i

f’

ILSEN  (e—— JE SUP-
| & ESTSERVE Y 72 SRR POSE QUL A
ENSUITE, POUR AR- LN . N Hli] EURECOURS AU
MAMAN QUi RACHER g Wi TITAN ASSAILLANT,
A ETE TRANS- LORIGINEL Rl TV S 1 CELUI DONT ON
FORMEE EN AUROI ET ¥ V7 GUEE S ]  AVAIT PERDU

A DU ENTRER A SON =\

EN CONTACT
AVEC EREN...

ETCESTA
CET INSTANT
QUE. “’AXE”

SEST OU-

N QUEREN
| JAGER
EST..

ET QUIL
VIT LE MEME
CALVAIRE

QUE MO
[




NOUS
SOMMES
TOUS LES

DEUX VIC-
TIMES DE
TON PERE.

CONDITION-
NEMENT QUL
TAFAIT SUBIR
ALTERE TON

DISCERNE-

MENT.

JE RE-
VIENDRAI
TOT OU

TARD...

TE TIRER
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)
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JELENA
T'A EX-
POSE MON
PROJET.

J’EN
CONCLUS
QUE TU
REJOINS
MES
IDEES.

SEMBLER
ANOTRE
GENITEUR.

REMERCIE
DETRE VENU
JusQUIICI.

PUISQUE




ET
J'Al PU
ACCEDER
AUX SOU-
VENIRS DE

PEUPLE
ELDIEN,
NEST-CE
PAS

TUES
D'ACCORD
AVEC MON
PLAN DEX-

TERMINATION

UN
DECLIC
SEST
PRO-
DUIT...




Y COMPRIS
LES ENFANTS,

JE
CON-
SERVE
TOUTES
LES SEN-
SATIONS

JE LAIVU
MASSACRER
TOUTE LA
FAMILLE
ROYALE.

LLES A
ECRASES
COMME DE
VULGAIRES
INSECTES.




POUR

| vaiNcRe ET

QUEUX SONT
MORTS
QUE NOUS
SOMMES
I\ ENCORE
LA.

APPORTER
AU PEUPLE
ELDIEN...

RIEN NAURAIT

PU ROMPRE

LE PACTE DE
NON-AGRESSION,
ET UHUMANITE A
LINTERIEUR DES
MURS AURAIT ETE

CONDAMNEE.

POUR
SEMPA-
RERDE |/
LORIGINEL. |

LUN DEUX
MAURAIT DE-
VORE ET LA

AURAIT REPRIS
POSSESSION
DE L’'ORI-
GINEL.

iL N°A PAS
HESITE A TUER
DINNOCENTS

ENFANTS...

Si LES
ENFANTS
AVAIENT




MO
AUSSI,
TETAIS

DANS

ERREUR.

DE SOUF- P IErY
FRANCES... (I

AURAIENT
PU ETRE
EVITEES...

L AVAIT
TORT.
ET VU
QUE CEST
LUl QUI WA
EDUQUE...

ELDIENS
NEXIS-
TAENT

AUCUN DES
HABITANTS DE
CETTE VILLE
NAURAIT EU A
PERIR DANS LE
PLAN QUE NOUS
NOUS APPRE-
TONS A EXE-




METTRAI
UN TERME
AUX DEUX
MILLE ANS
DHSTOIRE

DURANT
LESQUELS
LES TITANS

ONT REGNE

SERAIT
QUE NOUS
NE SOYONS

JAMAIS
VENUS AU
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LE PLUS
GRAND

JE
CONTI-
NUERAI

A AVAN-

CER...




MAIS DANS
NOTRE CAS,
MIEUX VAUT

EVITER, POUR

LINSTANT.

LE MO-
MENT SERAIT
APPROPRIE
POUR ECHAN-
GER UNE FERME
POIGNEE DE




NOUS
ALLONS
SAUVER
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DAILLEURS,
JE VOUS EN
AVAIS FAIT
PART, iL ME
SEMBLE...

JAVAIS
LE PRESSENTI-
MENT QUE NOUS
SERIONS TRES
VITE REUNIS
AUTOUR DUNE
BONNE TABLE.




CEST
TRES
AIMABLE
A VOUS
D’AVOIR
CEDE A
NOS EXi-
GENCES

SAIS GRE
DE VOTRE
PROMP-
TITUDE.

ET DONNE
’ORDRE A TOUS
LES EFFECTIFS
DE SE REUNIR ici,
A SHIGANSHINA,
SANS CHERCHER
A NOUS TENIR
TETE.

AVEC LE
LIQUIDE. CERE-
BROSPINAL QUE
VOUS NOUS AVEZ
FAIT ABSORBER,
JE NAVAIS PAS
TELLEMENT LE
CHOIX.

ETANT
DONNE QUE
CE DISTRICT EST
DESERT, CETAIT
LENDROIT LE PLUS
SR POUR NOUS
ACCUEILLIR.

POURRAIT
ETRE CHAN-
GES EN TITANS
A TOUT
MOMENT.

AVEC
CERTAINS DE
NOS CAMARADES
QUI NOUS COLLAIENT
LEUR ARME. DANS LE
CREUX DES REINS,
L ETAIT DELICAT
DE NE PAS SE PLER
A VOS DESIDE-
RATAS.
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LES BLANCS
QUI S’ARBORENT
FIEREMENT SONT

UNE. DECORATION
HONORIFIQUE.
RESERVEE. AUX

PRO-JAGER QUi
S’AFFIRMENT.

LES NOIRS
SONT POUR
LES IMBECILES
QUI SE SONT
IMBIBES, MAIS QUE
VOUS NAVIEZ
PAS JUGE BON
DE METTRE

COMPRENDS
BIEN, PLUS TOT
ON PASSAIT DE

VOTRE COTE, ET
MIEUX ON ETAIT

SERVIS, D'OU
LES DIFFERENTS

BRASSARDS.

SONT POUR CEUX
QUE VOUS AVIEZ
AVERTIS DE CE QUILS
AVAIENT INGERE EN
BUVANT VOTRE VN,
ET QUi SE SONT
DONC RETROUVES
CONTRAINTS ET
FORCES DE SE
RANGER A
VOUS...

VOS5

CEST

METHODES

BEAU- EXACTEMENT NE. DIFFE-
L ME SEMBLE - v COMME CA il
j COMPRIS APPRIS auits sy cont | | TELLEMENT
QUE CEST VOUS A VOUS DE LEN- P0IS POLR DE CELLES
Gt{:qﬁa’:ﬂlcgéuagﬁ ATTIRER DE IMPOSER LELR DES MAHR,
NOUVELLES NATI DANS LE
NOUS VOUS DOMINATION

. INIMITIES.
PROPQOSIONS,




U

TEss

JE NE
VOIS PAS
EN QUOI €A
SAUVERA LE
RESTE DU
MONDE

AVONS-
NOUS FAIT
PREUVE

AU CON- iy

TRAIRE DE
STUPIDI-

Si VOUS
VOUS ETIEZ
TOUT DE
SUITE FIES
ASEEGET

LE MONDE
SERAIT DEJA
SAUVE DEPUIS
LONGTEMPS,

NOUS...

DONT LE
BUT EST DE
SIGNIFIER AUX
AUTRES NATIONS
DE NE PAS S’APPRO-

CHER DE CETTE
ILE PENDANT LES
CINQUANTE. ANS

A VENIR.

EN ENTRANT
EN CONTACT,
SIEG ET EREN

DECLENCHERONT

UN “GRAND TER-
RASSEMENT"

A ECHELLE
REDUITE...

EN REFUSANT
DE NOUS FER A
DES HOTES QUi

NOUS SERVAIENT
UN NECTAR EM-

POISONNE...

DISONS
QUE VOTRE
GRANDE. SA-
GESSE VOUS
A CONDUITS
A LA STUPI-




SIEG VOUS A
SUFFISAMMENT
ATTENDUS.

— ET VOUS,
G VOUS COMPTIEZ
(LTATIE E REMERCIER DE
_ SA COMPASSION
TEWR QU EN LUi TORDANT
APPORTERA

AU MONDE s
LE SALUT... T

L EST
NATUREL
QUE VOUS

WIHE L
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ou vous
ETES,
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CHARIOT
EST EN
MIETTES...
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COLLONS-
LUI UNE
BALLE DANS
LE CIGARE,
POUR ETRE
TRANQUILLES

DEJA VU
DES ACCI-
DENTS SiMi-
LAIRES LORS

LES DEGATS  DENTRAINE-
QUONT SUBIS MENTS.

SES ORGANES
INTERNES SONT
BIEN PLUS SEVE-

RES QUIL NY

PARAIT. IL EST

DECEDE SUR

“L-seiatuted o,
G D
e o

e
B

CELUI
QU'ON
REDOUTAIT
LE PLUS GIT
ENSANGLANTE
ET AGO-

ST S
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e
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JE SAIS
PAS CE
QUi SEST
PASSE,

IL SEST PRIS
LEXPLOSION
D'UNE. LANCE
FOUDROYANTE
DE PLEIN

QUAND
MEME LUI
TATER LE




UN TRAC
AVEC LE

L imer

> —

f ﬂ*-t .

L SEVA-
VAPEUR NEST [° e X o S Eoias = | E] BT NORT,
PAS ASPIREE  [57 das e | LUiAUSSI
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QUE
SEST-IL
PASSE
?




QUE JE
NAVAIS
JAMAIS

MODELE
UN CORPS
AVEC DE
LA TERRE.

JETAIS
DANS UN LIEU
INCONNU
ETJELA
iL WA REGARDAIS
SEMBLE QUE FAIRE...
& DES ANNEES
Sma | SECOUAENT,
el MAIS D'UN
AUTRE
COTE...

CEST
COMME 3|
CANAVAIT
DURE QU'UN
INSTANT...
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VOUS
AVEZ CHANGE
LES TRENTE SOL-
DATS QUi VOUS
GARDAIENT EN
Timug, NON

L W%
b, “m
-E?

Q! oy 1
P 3

AVONS
DESORMAIS
LA VOIE EN-
TIEREMENT

NOUS

DEVONS
CONTINUER
A AVAN-
CER...
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PETITE
MEUR-
TRIERE.

TU VEUX
SAUVER
FALCO, TU
VAS DEVOIR
COOPERER,

N JE-
N SUIS...

i
\.

[ or NG/ Y

FAIRE el ) LANCER
REAGIR - ¥l ) UN APPEL
o UNTRUS Py /i DE DE-
INFILTRE /U TRESSE...
| pavsuen B el Sl ot
J.] CENTE o e -
N Des R

f

o

e

MURS.

|
‘ -
S
R ]
N
o
-




e

el il | N

Tt
AP

L ’;"’ i

SILENCE.




T ——————

FAESEFFRRE

LA

(7
isode.

’,

ain €p

prochai

\

le
‘-\l‘\t
=

-

dans ‘

SUIvre




EPISODE

116F

Hajime {sayama



RAMASSE
CE FUSILET
POINTE-LE

SUR LUI
[

L]

116F EPISODE

.11

CIEI_ ETI' TERRE




[T esrs@nas
/H;".*';’
ety
1]

CE QUE
TU FERAS
Sl JE
REFUSE

3}

Lo

TU NAURAS
PAS LE TEMPS
DE TE TRANS-

FORMER EN

QUE SE
PASSERA-T-IL
Si JE GARDE

MA MAIN DANS
MA POCHE

QUES-TU
VENUE. FAIRE
ici, si TU
NE. TIRES
PAS

SORS
LA MAIN

QUE TA
CERVELLE
AURA ECLA-
BOUSSE
LES MURS.

ET J’EN-
VERRAI TA
CERVELLE
GICLER SUR

QUAT-
TENDS-TU,

ALORS
?

NE LE
SAURAS




QUE TU PEUX
FAIRE, CEST TE
TRANSFORMER
EN TITAN ET T'AR-
RANGER POUR
ME GOBER EN
ME GARDANT

CE NEST
PAS SEULE-
MENT TOI QU
EN PAIERAS
LE PRIX, MAIS
AUSSI LES
MEMBRES DE
TA FAMILLE
RESTES AU
CAMP.

AT t

BIEN AU
ONTRAIRE,

TES ORDRES

SONT DE

RAPPORTER

L

COMMETS
UNE INFRAC-
TION AU RE-

GLEMENT
AUSSI
GRAVE...

'ORIGINEL,

COUTE QUE

TUNAS
PAS RECU
L’AUTORI-
SATION DE
ME TUER.




ET PUIS,
FRANCHE-
MENT, JE
ME VOIS
PAS TE
BOUF-
FER.

VOUS SAVIEZ

VOILA ~ QUE JE METAIS
POLRALOH INTRODUITE DANS LA
s g CITE, NEST-CE PAS ?
J’Al DECIDE j
VOUS AVEZ SURE-
DE PRENDKRE
MENT DECOUVERT
LES DEVANTO. LES EMPREINTES
J’Al REUSSI A DE. MON TIiTAN.
MINFILTRER
JUSQUIC,
MAIS...

TOUT TE
. DIRE, IL Y A
Dis QUE UNE. AUTRE
GRACE AU RAISON QU
POUVOIR ME RETENAIT
DE. ’ORI- DE PRESSER

Tu
PEUX
CERTAI-
NEMENT
VAINCRE
MAHR.

LA DETEN-
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TON

TITAN

SORTIR DE
LA, AVEC

T i 2 T o A =

L]

MAINTENANT,
IL SE PASSE
RESTE LA,
LES BRAS
CROISES

QUOI ? ON

PARFAIT,

e

LNYA
PLUS QUA

RAIS TOUTE
LA VILLE.

NON,
IMPOSSIBLE,
JE DEVASTE-

LAISSER
INFUSER




LE

CONTRAI-

COLOSSAL
b= NE FAIT PAS
i VRAIMENT

DANS LA
FINESSE..

PARLANT
DEREN, TU
NOUS AS
TOUJOURS
PAS RACONTE
POURQUOI
L TA TA-

4.1 siessanTes |
ENVERS
MIKASA.

MOI QU
LAl FRAP- |1
PE LE PRE- Ji:
MIER...

PAROLES
BLESSANTES
ENVERS




i ON VEUT CA F
.:_.; QUIL A DIT i ¢ AR\ / i |
d
REMUE
PAS LE i
COUTEAU 1
DANS LA

R \ CEST
CE FUMIER
TAREN -\ Cats reison Etnling TS
A SANOR SANS RAISON
DE PLUS, iL ALDA DELDS PER- ORDURES, PAS
A COMPLETE SONNES QU LA PEINE DE
. COMPTAIENT CHERCHER
MENT PERDU LA ol GHERGER
BOUE, CEST POURLUI
TOUT /
|

OUAORs b
CAVOUS A ILEST PAR- FiilF
PAS EFFLEURE FAITEMENT B
QUIL AIT PU LUCIDE, Fi&
TIONNEL- BEAUCOUP i
QUIL AITFAIT | Ik
UWNTRUC ¢

PAREIL SANS




PLAISIR
DE VOUS
REVOIR,
HEROS DE

SHIGAN-

QUEL
DOMMAGE,
CEPENDANT,
QUE CES
BARREAUX
NOUS
SEPARENT




VOUus
UAVEZ CHER-
CHE, NON ? CEST o b ——e )
VOUS QUi AVEZ (S ' b &

e

Dpan

VERROUSET ANOUS 7 =gy &\ | | .
BALADER DANS  J 7 A | 1 \

TOUS LES SENS,
JE VOUS Si-

o

S A Y D sasrae
"] DisTOL

QUE SIEG

ET EREN

SOIENT

REUNIS
[
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il 1 "._J

e e

o=
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DOIS ETRE
CONTENTE
DE TOI, TOUT
SEST PASSE
COMME TU LE
VOULAIS.




ET

GRACE A

i TON ENTRE-
it MISE, EREN A
a1 FAIT EXAC-
VOUS AVEZ i S FORCES TEMENT CE
NEUTRALISE oL BELL A ATTA- QUE SIEG
TOUTE NOTRE PLE ATTENDAIT
ARMEE AVEC DE LU,
VOTRE ViN
EMPOISONNE.

MAINTENANT

VOUS QUE VOUS
EN ALLEZ ol sl L/ and AVEZ LA Mﬂil}'-
REALITE POUVOIR il —— MISE A LA FOIS
CETA TJ ANEANTIR - SUR ELDIAET SUR
A VOTRE MAHR ET LE POUVOIR
) VVENGER DE L'ORI-

OBJECTFEN  yorme
Raliplaidl PATRIE.
SUR NOTRE
ILE, PAS
VRAI

CEST VOUS VOUS

b NOUS, } ] plAiGNEZ ?
: | VOTRE VOus N VOLS A
C éﬁ;ﬂfgf V) PROPRE : gutfg&% MODERNISES.
CONFORT \
QEE?—EE 5,};] h QUE VOUS DCéEgETiNP?D N
g LAVEZ SIRIE B
g FAIT. RESTE DU JF

FALLAIT
OUVRIR
LES YEUX
PLUS
TOT.

TU NOUS
AS VENDUS
POUR DEVENIR
LE LARBIN DE
JELENA ! FAIS
PAS TROP LE
MALIN, SALE
TRAITRE




AVEC LA
J GARCE DONT
A TU TETAIS
; AMOURACHE,
: LA ! CETTE
POUILLEUSE

OR-
g DE DEMONE

JE ,
ME DiSAIS " a
QUUNE FOIs B
MORTE,TU ‘24 \}
RETROUVERAIS
TES ESPRITS,
MAIS TETAIS
UN PEU TROP
OPTIMISTE.

T'ARRETAIS
PAS DE ME
SAOULER
AVEC CETTE
PETASSE,
TOUS LES

TRAITRE,

ABRUTI
[

iy
CAME, |-

NICOLO
[

SOIRS...

RS EEMEYRNERNAE

g, = ” e el e
P e s F, o . &
f : : ._ i ;
e i o : e : : o J
e ol o yy b : 4 e ol e : S o e . ¥ L
i [l . #H
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A POUR §
VOIR
7!

DAC- §
oo §
JE VAIS
ESSAYER
DE CHOISIR
DES MOTS
SIMPLES.

SALE CATIN
AU SANG
IMPUR N'A

EU QUE CE

QUELLE

MERI...







AILLEURS,
JE VOUS

DORENA-
VANT, PLUS
PERSONNE
SUR CETTE

ILE NE VOUS

TRAITERA DE

DEMONS.

QUE
NOTRE
VERITABLE
OBJECTIF NE
SE RESUME
ABSOLUMENT
PAS A UNE FUTILE
VENGEANCE A

ENCONTRE s P
DE MAHR. L : |

L SAGIT

DE BRISER
LA CHAINE
DE LA HAINE
AU NIVEAU
MONDIAL...

ET DE
SAUVER ¥ ~ CwWHNh]
AUSSI BIEN ¥aN T .y
F_LDiH QUE A9 A i1 W
MAHR,

£\ X

e
R

JE
VAIS TOUT
VOUS DE-
VOILER, SANS
i ~. -- RIEN VOUS

e

DERADI-
CATION . R T
DOUCE. ., -



TE MENER A LA

TUNE TE
SERAIS PAS

MiS LE MONDE
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